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Cultures et sociétés francophones II / Compétences langagières II

VII. L’adjectif et l’adverbe (§§ 391 à 414)
- solution-
La formation de l’adverbe
( Complétez le tableau en notant l’adverbe dérivé de l’adjectif indiqué :

	adjectif
	adverbe
	adjectif
	adverbe

	
	

	vrai
	vraiment
	poli
	poliment

	heureux
	heureusement
	précis
	précisément

	intensif
	intensément
	bon
	bien

	gai
	gaiement – gaîment
	prudent
	prudemment

	constant
	constamment
	triste
	tristement

	long
	longuement
	gentil
	gentiment

	absolu
	absolument
	premier
	premièrement

	naïf
	naïvement
	décent
	décemment

	lent
	lentement
	énorme
	énormément


( Traduisez en utilisant une locution nominale :

a) auf sonderbare Weise
de/d’une manière/façon bizarre
b) aufmerksam
avec attention
c) mit zögerndem Schritt
d’un pas hésitant
d) mit lauter Stimme
à haute voix
e) Vollgas
à toute vitesse
f) intelligenterweise
de/d’une manière/façon intelligente
g) respektvoll
avec respect
h) vergeblich
en vain
La place de l’adverbe

( Mettez les mots indiqués en marge à la bonne place.

Jeannot quitte brusquement la route nationale. Il a horreur de ces routes toutes droites qui le fatiguent terriblement. Il sent qu’il a absolument besoin de repos maintenant.

Il traverse lentement une petite ville. A cette heure-ci, la rue principale est complètement vide. Sous la pluie, tout paraît incroyablement laid.

Jeannot se gare dans une rue privée et s’endort vite derrière son volant. Peu de temps après, on frappe assez fortement à la vitre de sa voiture. Un vieil homme lui demande l’heure. Maladroitement, Jeannot cherche sa montre. « 5h. 13 », répond-il au clochard, qui le remercie en baissant légèrement la tête. Le vieux a l’air infiniment triste.

Jeannot dort de nouveau profondément, quand un jeune homme sportif frappe à la vitre. « Vous avez l’heure, Monsieur ? » lui demande-t-il de manière polie. « 5 h. 45 », répond Jeannot sèchement. Le sportif continue sa course en sifflant gaiement.

La même scène absurde se répète une troisième fois. Que faire ? Sans avoir dormi suffisamment, il ne pourra jamais reprendre la route. Jeannot réfléchit en jouant nerveusement avec un stylo. Tout à coup, il a une idée géniale. Sur un bout de papier, il écrit : « Malheureusement, je n’ai pas l’heure. » Il pose soigneusement le papier sous les essuie-glaces et se réinstalle confortablement dans sa voiture. Mais quelle surprise ! On ne le laisse pas dormir tranquillement. On le réveille une fois de plus. Il est près de se fâcher, quand il voit une jeune femme élégante qui le regarde par la fenêtre. Elle est extraordinairement belle. Jeannot s’assied et ouvre de grands yeux. Alors elle lui sourit gentiment et lui dit d’une voix timide : « J’ai l’heure , moi, Monsieur. »
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